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Tzvetan Todorov, Les Ennemis intimes de la démocratie, Paris,  Robert Laffont, 2012, ISBN-13: 978-2221129524.

Sept chapitres (chiffre un peu magique) rédigés d’une plume alerte pour lire les grands problèmes de l’humanité du XXIe siècle en se libérant des dogmes et des schémas hérités du passé. Paradoxalement l’auteur remonte au 4e siècle de notre ère, c’est-à-dire à la querelle théologique entre Pélage et Augustin, pour distinguer deux écoles de pensée : ceux qui, comme Pélage, voient l’homme à l’égal de Dieu capable de forger un monde bon tandis que les augustiniens, partant du péché originel, pensent que les ambitions humaines sont forcément limitées. De cette opposition l’auteur fait dériver celle qui sépare les « messianismes » de tous ordres, voués à un échec parfois sanglant, d’une politique raisonnée, consciente de l’imperfection inévitable de ce qu’elle entreprend et désireuse tout de même d’éviter le pire, par exemple les messianismes et autres catastrophes, et de proposer à l’humanité une voie de progrès et de paix. L’auteur affirme (à juste titre selon nous) que l’heure n’est plus à la dénonciation du nazisme, du fascisme et du communisme, régimes définitivement enterrés. En revanche, le néo-libéralisme et les populismes, parfois un mélange des deux, représentent pour l’humanité un réel danger. On notera que c’est en Europe (il faudrait dire : dans l’Union européenne) que l’auteur voit « le terrain à partir duquel peut s’engager la résistance ». Le « Printemps européen » qu’il appelle de ses vœux avec sa revendication : « Démocratie maintenant » représentent une conclusion sibylline. Peut-être l’auteur se propose-t-il de mieux tracer les contours de ce programme de démocratisation dans un nouveau livre. Nous l’y encourageons car cette seule conclusion pourrait convenir aussi à bien des discours populistes ! François GENTON.
